
 

Trupa de teatru chouettes  a colegiului 
national de informatica 

Organizeaza joi, 11 octombrie, ora 14:00, 
La sala phare, Selectie pentru stagiunea 

2012 - 2013 
la următoarele secţiuni: 

 

 interpretare – dramatică, muzicală, coregrafică 
(candidaturile pot fi pentru unul, două sau toate trei 
genurile)  
Probe:  
  Dicţie, intonaţie, mişcare scenică – pe textul Voix 
dans le noir de  Matéi Visniec – la această probă, candidaţii 

îşi pot alege partenerul de interpretare sau pot fi distribuiţi de 

către juriu 

   Dans - Pascal Obispo, Natasha St-Pier - Mourir 
Demain (http://www.youtube.com/watch?v=KZEVTPN1hvo) 

  Cântec - Mary's Dream - « Je pars » + sous-titres 
(http://www.youtube.com/watch?v=JySqHgBLOsw) – 
candidaţii se pot acompania la un instrument   

 scenografie – costume – design    
Probe:  
schiţe aplicative pentru textul propus la secţiunea 
„interpretare” – în creion, format A4 

 ilustraţie muzicală, mixaj, sonorizare 
Probe: 

Backround sonor pentru textul propus la secţiunea 
„interpretare”, înregistrat electromagnetic 

 
 

http://www.youtube.com/artist/Pascal_Obispo?feature=watch_video_title
http://www.youtube.com/watch?v=JySqHgBLOsw


Voix dans le noir                     Matéi Visniec 
 

–  Monsieur ?                                                                                                                            
– Oui ?                                                                                                                                            

– Ce petit animal à quatre bouches, c'est à vous ?                                                                                 
– A moi, oui.                                                                                                                                    

– Si je comprends bien, il est en train de me grignoter les doigts de pieds, n'est-
ce pas?                                                                                                                                       

– Oui, il a toujours faim, c'est vrai.                                                                                                               
– Je n'ai jamais vu pareille créature.                                                                                                  

– Je crois que c'est le dernier de son espèce.                                                                                              
– Etrange. Il me mord les mollets et je ne sens absolument rien.                                                  

– Il est comme ça : toujours gentil, quoi qu'il fasse.                                                                          

– Mais, que mange-t-il d'habitude ?                                                                                                    
– De la viande, Monsieur, exclusivement de la viande fraîche.                                                                                            

– Et vous croyez qu'il me dévorera en entière ?                                                                                                
– Oui, Monsieur. Quand il commence à boulotter quelqu'un, personne ne peut 

plus l'arrêter.                                                                                                                                     
– J'espère que vous ne le promenez pas souvent.                                                                                                        

– Non, nous sortons une ou deux fois par an.                                                                                          
– Alors j'ai eu une très mauvaise idée de passer par-là.                                                                              

– Vous êtes insomniaque ?                                                                                                                              
– Je ne peux jamais m'endormir avant quatre heures du matin. C'est une 

séquelle de la guerre. J'étais médecin militaire.                                                                                                                
– Ah bon ! Moi, j'ai travaillé pour le département des fournitures sanitaires.                                                           

– Mon nom est Kuntz, docteur Kuntz.                                                                                            
– Enchanté. Moi, je m'appelle Bartoloméo.                                                                                                       

– Mais comment peut-il engloutir un homme en lui procurant ce plaisir ?                                                   

– C'est un truc à lui. Il commence par les extrémités…                                                                                           
– Ceci dit, il avance assez vite.                                                                                                                              

– C'est parce que vous êtes assez calme. Il y en a qui font du tapage et il n'aime 
pas ça.                                                                                                                                                       

– Combien j'ai encore à vivre ?                                                                                                                       
– Cinq minutes environ.                                                                                                                                   

– J'ai un paquet de cigarettes dans ma poche. Voulez-vous m'en allumer une ?                                                       
– Volontiers.                                                                                                                                                    

– Merci.                                                                                                                                                                  
– Autre chose ? Un mot à votre femme ?                                                                                                                               

– Non, je suis absolument seul.                                                                                                                       
– C'est dur, la solitude. Moi aussi, la solitude m'angoisse.                                                                              

– Oui, mais vous avez votre petit animal…                                                                                                         
– Je ne vous dis pas comme il est difficile à nourrir. J'ai tout essayé avec lui. J'ai 

voulu le rendre végétarien…                                                                                               

– Oh, comme je me sens léger ! Il arrive à mon cœur.                                                                                           
– J'ai voulu lui apprendre à boire de l'eau. Pouvez-vous imaginer que cette 

créature ne s'approche jamais de l'eau ?                                                                                                                       
– Il arrive à mon cou.                                                                                                                                         

– En effet, si vous le regardez bien, vous verrez même qu'il vit sans respirer.                                            
– Il me regarde maintenant droit dans les yeux. Vous croyez qu'il s'apprête à 

m'arracher la langue ?                                                                                                                                               
– Oui, mais il n'oubliera jamais vos paroles. 


